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Les voix des ondes:

Marie-Claude Leburgue

C'est fou ce qu'une femme est à même de réaliser. Même
si elle est haute comme trois pommes.
Marie-Claude Leburgue : une voix amie, familière, parce
qu'elle danse chaque jour sur les ondes.

Petite, cheveux bruns, yeux bruns, voix (connue), des

mains belles, des oreilles menues, des gestes vifs, des

phrases qui s'accouplent sans bavure, à un rythme parfait.

Dieu qu'elle est femme, cette Marie-Claude qui fait
un métier d'homme!
Voilà ce qu'il ne fallait pas dire. Parce qu'il n'y a plus de

métier d'homme. La femme, grâce à la lutte qu'elle mène

depuis plus d'un demi-siècle, à son intelligence, à son cran
et à son cœur, a fini par percer partout. Il y a des femmes

ministres, bûcherons, maires, avocates, juges, médecins,

pilotes d'avions et de poids lourds, journalistes, grands

reporters. Il y a notamment Marie-Claude Leburgue,
infatigable, bondissante, qu'une fièvre d'action anime

vingt heures sur vingt-quatre.
Elle est née à Paris il y a quarante ans et des poussières.
Son père était pilote de ligne, commandant de bord,
très anticonformiste. Il avait un bel uniforme.
Marie-Claude est fille unique. Un peu timide. Elle suit

sagement ses classes à Auteuil. La guerre éclate; elle

débarque à Genève du dernier train pour la Suisse.

Etudes de psychologie: « Je voulais ouvrir un cabinet... »

Mais elle rencontre un producteur de radio qui l'enflamme

pour son métier. Elle se présente, est engagée. Marie-
Claude est la première femme reporter de radio. Nous

sommes en 1948.

Après Genève, Lausanne où elle gravit tous les échelons

d'un pas décidé. Elle fait tout ce qu'on peut faire à la

radio, même la présentation des nouvelles sportives.
Les années passent, qui n'émoussent pas le coup de foudre
de Marie-Claude pour la Riviera vaudoise. Elle achète

une bourgeoisie suisse, s'installe à Lausanne, devient la
collaboratrice de Nordmann, chef du service de reportage,

puis lui succède. Elle crée le service de presse de la

Radio, participe à la réorganisation de la lourde machine.
Elle travaille dur, vite, en virtuose: administration,
technique, programmes, presse, relations publiques.
« J'ai voulu garder une émission (« Réalités ») pour ne

pas devenir une administrative amère. »

Marie-Claude Leburgue s'occupe de 220 heures de

programme hebdomadaire...
C'est ça, réussir une carrière. C'est commencer par être

tout petit, par accepter une formation rigoureuse,
impitoyable. Marie-Claude a connu les affres du pigiste.

Aujourd'hui elle est chef du secteur programme, presse
et relations publiques. Mais sur les ondes, elle est
toujours présente. « Dans ce métier, il faut être aussi
polyvalent que possible... »

Fillette, Marie-Claude rêvait de devenir... prêtre. Elle
faisait des sermons à tous ceux qui lui tombaient sous la
main. Le prêche, sous une autre forme, est resté.
Pour le plaisir de tous.
Aux curieux, disons encore que Marie-Claude Leburgue
est sportive. Elle adore les grandes randonnées, les plages
désertes. Le week-end, elle a appris à mijoter de bons

petits plats.
Fuyant les compliments, modeste, elle dit, équitable:
« Il faut rendre justice à cette maison (la Radio). On

peut y faire carrière même si on est une femme, sans

aucune compromission. Mais il faut travailler! »

Georges Gygax
Photo: Yves Debraine.
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